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TARIF DES 
“PETITES ANNONCES”

Deux sous le mot; minimum 
de 60 sous. Quatre insertions 
pour le prix de trois.

Annonces classifiées en 10 pts 
La ligne 12 centins.

Fondé le 1er mars 1917

ORGANE REGIONAL 
PARAISSANT 

TOUS LES JEUDIS
Abonnement $1.50 par anné« 

payable d’avance.
Tout abonnement est considéré com­

me renouvelé faute d’avis contraire, 
15 jours avant l’expiration.

Les avis de refus d’abonnement ne 
vaudront que s’ils sont adressés direc­
tement par écrit au bureau du journal 
et il faudra que les arrérages, s’il y 
en a, soient payés.

Les Imprimeurs de Roberval Liée., Edit.-Prop. Organe des Comtés Roberval et Lac SLJean Rédigé en Collaboration..

Le 24 juin approche
L'APPEL AUX PATRIOTES

Trois semaines à peine nous séparent du 24 juin. 
L’organisation se fait chaque jour plus active, plus com­
plète. Que tous ceux dont la Société St-Jean-Baptiste a 
sollicité la générosité et demandé le concours et qui, à da­
te, n’ont trouvé moyen de se montrer patriotes, s’empres­
sent de le faire; qu’ils se rappellent ceci: S’il est beau 
d’être homme d’affaires, brillant professionnel, commer­
çant entendu, s’il est bien de voir à ses intérêts, il est en­
core mieux de savoir les laisser quelques minutes, quel­
ques heures même, afin de les consacrer à sa race, à sa 
patrie, à sa religion.

N’oublions pas que l’égoisme n’a jamais grandi per­
sonne, que si l’égoisme sacré est la devise de quelque peu­
ple, il n’a jamais été celle de notre mère-patrie, de nos pè­
res, celle de nos découvreurs, des fondateurs de notre pa­
trie, de ceux qui donnèrent au Christ et à la France, un 
vaste empire en Amérique.

Donc, sachons employer quelques soirées, quelques 
journées même, sachons fournir quelques sous, quelques 
gallons de gazoline, afin de faire du 24 juin, une fête di­
gne de la région Lac St-Jean-Roberval. À l’oeuvre on re­
connaît les patriotes, à l’inertie, à la fuite, on reconnaît les 
égeistes, ces poids morts des peuples qui vivent. ..
UN MOT DU PROGRAMME

La Société St-Jean Baptiste est heureuse d’asnoncer 
officiellement que Son Excellence Mgr G.-A. Lamarche, 
évêque de Chicoutimi, sera à Roberval le 24 juin. Il assis­
tera au trône à la grande messe solennelle qui marquera 
l'ouverture de la fête; cette messe sera chantée en plein 
air, sur le vaste terrain de l’Eglise Notre-Dame de Ro­
berval, face au lac; elle commencera à 9VI* h. heure solai­
re: un chœur de plus de cent voix fera retentir des chants 
liturgiques, là où ne retentissaient autrefois que le bruit 
des vagues et le chant de l’Indien.

Dans l’après-midi, à deux heures: Départ des chars 
allégoriques, du terrain de l’Exposition, situé dans la pa­
roisse St-Jean de Brébeuf de Roberval; par la rue princi­
pale ou rue St-Joseph, ils traverseront toute la ville, re­
tourneront en face de l’Eglise Notre-Dame et regagne­
ront leur point de départ en passant par les rues St-Jo- 
seph et Paradis. Ceux qui seront témoins de ce défilé ver- 

nt connue une résurrection du passé, comme une con­
crétisation de l’Histoire, comme une matérialisation des 
idées qui firent grand notre petit peuple.
DECORATION DE LA VILLE

Mais il ne faudrait pas que cette évocation de nos 
gloires passées, que le rêve historique provoqué dans nos 
âmes par le défilé des chars soit brusquement rompu par 
lis pénibles visions, des affiches et des annonces anglaises 
qui déparent les murs de certains de nos magasins, om­
bragent certaines portes, par la sombre réalité des dra­
peaux étoilés et de l’union jack dont on a malheureuse­
ment l’habitude d’orner nos demeures.. .pour fêter notre 
race !

Selon le voeu du président dévoué de notre Société St- 
Jean-Baptiste, M. J.-Ed. Boily, voeu accepté à l’unanimi­
té par toute la société, faisons disparaître toute annonce, 
toute affiche anglaise ou à caractère anglais; redonnons 
à notre petite ville, perle perdue sur les bords riants de 
notre lac, sa physionomie et un cachet bien français. De 
plus, selon la demande de la Société St-Jean Baptiste de 
Montréal, décorons nos demeures, nos édifices d’un dra­
peau vraiment à nous: du drapeau de Carillon ou du dra­
peau du Sacré-Cœur; que les banderolles, qui décoreront 
nos rues soient tricolores, symbole de nos origines fran­
çaises; ayons la fierté de notre race, que seuls le drapeau 
de la vieille France et le drapeau canadien-français: croix 
blanche sur fond bleu et fleurs de lis redonnent à notre 
petite ville, avec un air de fête, une physionomie bien 
française. N’achetons plus d’union jack qui nous rappel­
lent nos humiliations, nos épreuves; de drapeaux étoilés 
nui ne nous rappellent rien du tout et n’ont pour nous au­
cun sens. Achetons des marchands de chez nous ces dra­
peaux, orifiammes, banderolles qui donneront à nos villes 
et villages ces airs de la race qui les distingueront des 
\illes et villages anglo-saxons.
Ce 3 juin 1937. LE COMITE DE PUBLICITE

Salon de Coiffure
POUR DAMES 

ONDULATIONS PERMANENTES
• • •

Tous les genres avec ou sans électricité 
— ou sans machine. —• • • •

SATISFACTION GARANTIE

Madame HENRI JEAN
COIFFEUSE

Tél. 130 — ST-JOSEPH D’ALMA
Casier Postal 170

Los plus nouvelles méthodes, et les produits les plus recommandés 
Jont employes pour toutes nos ondulations permanentes.

- LES M ESSIEU US -
REÇOIVENT LE MEILLEUR SERVICE 

AU SALON DE BARRIER DE:

Monsieur HENRI JEAN
2 Fauteuils et 2 Barbiers 
ST-JO£>EPH D’ALMA, P. Q.

Décès et funérailles MARIAGE BQILY-MIL0T
de M. Georges Boily

Vendredi dernier, le 28 mai, 
est décédé à la résidence de son 
fils Nérée, en la paroisse St-Jean 
de Brébeuf de Roberval, Mon­
sieur Georges Boily, époux de 
Dame Marie Girard, après une 
longue maladie.

Le défunt était figé de 68 ans 
et 8 mois. Natif de St-Agnès, 
comté de Charlevoix, il demeu­
rait à Roberval depuis 1914 et 
était par conséquent bien connu 
de toute notre population.

Il laisse dans le deuil, outre 
son épouse très affligée, deux 
fils: MM. Nérée e.t Pierre Boily, 
de la paroisse de Roberval et 
trois filles: Mme Aimé Guay 
(Alice) de Kénogami; Mme Val- 
more Provost (Annabelle) de 
Roberval et Mme Rodolphe Sli- 
ger, (Régina), de Desbiens Mill, 
ainsi que grand nombre de pe­
tits - enfants, neveux, nièces, 
beaux-frères et belles-soeurs. 
Lui survit aussi un frère M. Jo­
seph Boily, de La Malbaie.

Ses funérailles ont eu lieu en 
l’église St-Jean-de-Brébeuf de 
Roberval, lundi matin dernier, à 
9 heures. L’église, pour la cir­
constance, avait revêtue ses plus 
riches tentures de deuil.

La levée du corps fut faite par

M. l’abbé Geo. Tremblay, curé 
de la paroisse qui a aussi chan­
té le service, assisté de MM. les 
abbés Lionel Simard, vicaire à 
Notre-Dame de Roberval et Ro­
saire Néron, vicaire à St-Jean-dc 
Brébeuf, comme diacre et sous- 
diacre.

Les porteurs étaient ses qua­
tre gendres : MM. François Trem 
blay, de Girardville; Aimé Guay. 
de Kénogami; Valmore Provost, 
de Roberval, Rodolphe Süger, de 
Desbiens Mill et ses beaux-frè­
res, MM. Joseph Girard et Ei- 
zéar Tremblay. Son petit-fils M. 
Henri Guay, portait la croix.

Da nombreux témoignages de 
sympathies ont été reçus par la 
famille,

“Le Colon” prie la famille 
d’accepter ses plus sincères con­
doléances.

Lundi dernier, la bénédiction 
nuptiale a été donnée à.Mademoi" 
selle Thérèse Boily, fillj de .M. 
M. Armand Boily, avocat, et de 
Madame Boily, avec M. Paul Mi- 
lot, fils du Dr II. Milot, et :1e Ma­
dame Milot.

La cérémonie religieuse a été 
présidée par M. l’abbé L. Pelle­
tier, curé de St-Bruno, oncle de 
la mariée. Les nouveaux époux 
avaient comme témoins leur pè­
re.

Après le mariage, il y a eu une 
réception chez les parents Je la 
mariée. Au cours de l’avant-mi­
di, les mariés ont quitté Rober­
val pour un voyage aux Etats- 
Unis.

Nos meilleurs voeux de bon­
heur aux nouveaux époux.

EXAMENS AU COUVENT FUNERAILLES DE 
DES URSULINES MME JOSEPH GIRARD

REMERCIEMENTS
POUR SVMPATIMES 

Madame Boily et les membres 
de la famille remercient tou- 
ceux qui leur ont témoigné des 
sympathies, soit par offrandes 
de fleurs, messes, bouquets spi­
rituels, lettres, messages ou de 
toute autre maniève, à l'occasion 
de la mont de M Georges Poitv.

AVIS
Quelques personnes, mal informées ou mal intention­

nées, essaient de créer l’impression clans le public, que je 
ne pratique plus la médecine, en dehors de l’hôpital. C’est 
faux, et je suis, comme par le passé, à la disposition de 
tous ceux qui ont besoin de mes services, la nuit comme 
le jour.

H.-D. BRASSARD, M. D„
Ce 2 juin 1937. ROBERVAL, P. Q.

A L’ILE MALIGNE
INSTALLATION D’UN

NOUVEAU GENERATEUR

La Saguenay Power Company, 
Ltd. est à terminer l'usine hy­
dro-électrique de l’Ile-Maligne 
par l’installation d’un nouveau 
générateur, (le douzième), qui 
on l’espère, sera en activité dès 
septembre prochain. Ce généra­
teur est d’une force de 45,000 c 
v. ; il portera à 540,000 c.v. la ca­
pacité totale des générateurs er 
action et fera de la centrale hy­
dro-électrique de l’Ile-Maligne 
l’une des plus importantes, si­
non la plus importante de l’A­
mérique du Nord.

Le but de cette nouvelle unité 
n’est pas d’augmenter la puis­
sance annuelle car celle-ci est 
suffisante et limitée par la quan­
tité d'eau disponible durant le.- 
mois d'hiver; mais d’assurer ur 
meilleur contrôle du système de 
fréquence, de pouvoir répondre 
à une demande très importante 
de la part de manufacturiers, et 
de favoriser dans une certaine 
mesure la consommation de l’é­
lectricité à domicile.

Le nouveau générateur servi­
ra également, durant la période 
des hautes eaux; le surplus d’é 
nergic électrique qu’il produira 
sera affecté aux bouilloires, et 
réduira d’autant l’importation 
de la houille combustible que 
l’on ne trouve pas dans notre 
district.

Cet aménagement des chutes 
de l’Ile-Maligne fut décidé en 
1913. Dix ans furent, nécessai­
res pour les travaux préliminai-

CHIEN PERDU
Chien cocker brun, queue cou­

pée, falle blanche et bout d’une 
patte d’avant blanche.

Récompense promise pour- 
tout renseignement donné à:

R. BOISSONNEAULT 
Protonotaire, Roberval

CHIEN PERDU
Un chien de chasse “cocker” 

couleur “café” avec grande 
queue, répondant au nom “café” 
a ôté pendu il y a environ 15 
jours. La .personne qui l’a en sa 
possession ou qui peut fournir 
des renseignements permettant 
de le .trouver, est priée d’en in­
former: M. Pascal Villeneuve, 

Sème rang, Roberval 
Une récompense est promise.

KCUVEILES DE
BAIE CGMEAU

res; tracé des plans, acquisition 
des droits et surtout, création 
d’un marché pour écouler l'éner­
gie de la nouvelle usine, car. 

j sans clients, cette centrale élec­
trique devenait aussi inutile qui 
les ondes qui avant son érection 
s’écoulaient impétueusement 
vers la mer. Vers 1923, les pro­
jets industriels au Saguenay é- 
taient suffisamment sérieux poui 
amener les propriétaires du pou­
voir, en dépit des obstacles, à 
donner cours à leur vaste entre­
prise. Les constructions com­
mencèrent aussitôt. Trois an- 
plus tard, le barrage et la cen­
trale étaient terminés, huit gé­
nérateurs opéraient et’ l’optimis­
me des pionniers du développe­
ment électrique chez-nous était 
justifié. En effet, on comptait 
des contrats de vente en nombre 
suffisant pour nécessiter l'ins­
tallation de trois générateurs 
supplémentaires, et l’achat de 
propriétés autour du Lac St- 
Jean afin de hausser le niveau 
de cette mer intérieure qui étail 
destinée à servir de bassin d’ali­
mentation et ainsi, garantir une 
force motrice suffisante pour le- 
mois d’hiver.

Avec l’installation de ce dou­
zième générateur, 1937 verra 
donc le complément de la centra- 
'e électrique de l’He-Maligne. 
Ces 24 années de travail sérieux 
ont engendré non seulement l’u­
ne des plus grandes centrale-3 
hydro - électriques au monde, 
mais ont favorisé la construction 
du moulin à papier de la Price 
Brothers & Company, Limited, 
de Riverbend, rétablissement 
des usines de fonte de rAlumi- 
num Company of Canada, Limi- 
ited, d’Arvida, le moulin de la 
Consolidated Paper Corporation 
de Port-Alfred, et celui de la 
Lake St. John Power & Paper 
Corporation, de Dolbeau, et afin 
de fournir l’électricité au moulin 
de papier Anglo Canadien, de 
Québec, la construction de la 
grande ligne de .transport d’é­
nergie électrique de» la Shawini- 
gan Water & Power Company.

Nous ne croyons pas que le 
rôle qu’a joué la Saguenay Po­
wer Company, Ltd., dans le dé­
veloppement industriel du Sa­
guenay en reste là avec le para­
chèvement actuel de la centrale 
de rile-Maligne. L’expansion de 
l'immense bassin alimentant l’u­
sine pourra, dans l’avenir, être 
utilisée pour convertir le surplus 
d’énergie électrique en force -se­
condaire, et ainsi, inciter de nou­
velles industries à venir se join­
dre à celles qui existent déjà nu 
Lac St-Jiçan.

Baie Comeau, la plus nouvelle 
cité du Canada et la métropole 
de la rive nord du golfe St-Lau- 
rent, rend hommage par le- 
noms de ses rues aux explora­
teurs et aux grands hommes de 
notre histoire.

La construction de cette ville, 
où l’Ontario Paper Company a- 
ménage un moulin à papier et 
une centrale d’énergie, a com­
mencé le printemps dernier, soit 
plus de quatre siècles après que 
Jacques-Cartier eût franchi k 
golfe à la recherche d’un monde 
nouveau. D’autres explorateurs 
s’aventurèrent, avec des soldats 
et des colons, sur les traces du 
marin de St-Malo. Ils ont fondé 
des villes, des industries, ils ont 
peuplé tout un continent. Mai.- 
rien n'était venu troubler la fa­
rouche -solitude de la rive nor 
du golfe.

Par son entreprise colossale. 
l'Ontario Paper Company allai' 
y apporter la civilisation. Main­
tenant, des milliers d’hommes 
construisent le moulin, des mai­
sons, des magasins, des rues 
harnachent un immense pouvoii 
d’eau et créent une nouvelle ci­
té, une cité moderne dont le- 
rues portent autant de plaques 
commémoratives. En effet, poui 
le quartier commercial, il y a le- 
rues Cartier, LaSalle, le square 
LaSalle; les avenues plantées 
d'arbres des districts résidentiels 
se nommeront Champlain, Cabot 
Carleton. Roberval, Laurier, Ca­
dillac, Laval. Joliette, Hébert 
Dollard, Montcalm, Wolfe. Ta­
ché et Mance. On a bien fait les 
choses, car ces rues rappellent 
une glorieuse épopée de notre 
histoire nationale!

N.-D. DE LA DORE
NAISSANCE

M. et Mme Lauréat Naud, né: 
Antoinette Tremblay, ont le plai­
sir d’annoncer à leurs parents et 
amis la naissance d’un fils bap­
tisé le 21 mai, sous les noms ck 
Joseph-Roma-Lauréat. Parrain 
et marraine: M. et Mme Samue: 
Naud, grand’s parents de l’en­
fant. 'Porteuse: Mme Télesphcrc 
Gravel, grand’mère de l’enfant 
VA ET VIENT

—Mme Télesphore Gravel, do 
Ste-Anne de Chicoutimi, était 
l’iiôt-e de Mme Lauréat Naud, la 
semaine dernière.

—Mme Vve Philippe Julien et 
sa fille Mlle Marguerite, de Port- 
neuf, étaient en promenade à X.- 
D. de La Doré, le 30 mai.

CECLARATIQN
St-Félicien, le 31 mai 1937 

Je, soussigné, J. A. Riverin. 
avocat de St-Félicien, déclare par 
les présentes, que je regrette et 
désavoue absolument le- paro­
les que j’ai prononcées à l’adres­
se de Monsieur L. P. Caron, em­
ployé du chemin de fer C.N.R.. 
à St-Félicien, le 16 avril 1937, en 
présence de plusieurs personnes.

Je déclare que je reconnais M. 
L. P. Caron, comme un parfait 
honnête homme et que je ne 
connais rien qui puisse affecter 
son honneur et sa réputation.

Et j’ai signé
J. A. RIVERIN

SEPULTURE
Le 30 mai, à été inhumé dans 

le cimetière’ de cette paroisse, 
le corps de Marcel, fils de M. et 
Mme Antoine Girard, née Ida 
Lapierra, décédé à l’âge de 14 
mois.

Nos sympathies h )n fnmiTe.

M. Léonce Crépault, Exami­
nateur du Collège de Musique 
"Dominion”, a fait subir les 
examens au Couvent des Ursu- 
lines de cette ville, mercredi, le 
2 juin. Ls notes obtenues par les 
candidates aux divers degrés 
prouvent bien leur succès et la 
haute compétence des maîtres­
ses. AI. Crépault a voulu le re­
connaître de façon plus explici­
ta encore en accordant deux mé- 
laillcs aux élèves de Perfection­
nement.

Voici la liste des heureuses 
diplômées:
Classe Junior: Mlle Simone La­

voie. avec Mention honorable.
Cl. Intermédiaire: Mlles Rose- 

Eméiie St-Pierre, avec distinc­
tion, et Angèle Poisson, avec 
Grande distinction.

Cl. Senior: Mlle Cécile Richard, 
avec Gr. distinction.

Cl. Supérieure: Mlles Marie- 
Yvette Lévesque, avec Grand: 
distinction, et Madeleine Des- 
biens, avec Gr. Distinction.
Cl. Agrégée: Mlle Lucienne La- 

rouche, avec Gr. distinction.
Cl. Je Perfectionnement : Ml!?- 

’i vette Tremblay (Ecole Norma­
le). avec Gr. distinction; Marie- 
Noelle Fortin, avec Gr. distinc­
tion.

BBILLANT SUCCES
EN MUSIQUE

Mardi, !o 1er juin, aux exa­
mens du Dominion College o' 
Music qui ont eu lieu à St-Féli­
cien. Mlles Gérarda Tremblay 
Marguerite St-Pierre. Germain: 
Lamontagne et P.-Henri Trem­
blay, ont obtenu leur diplôme U 
piano classe Senior avec la no­
te Grande Distinction: Mlle Ma­
rie-Joseph Tremblay, classe Su­
périeure. avec Grande Distinc­
tion: Mlle Mariette Lepage, clas­
se Associée, avec Grande Dis­
tinction.

Cette dernière est gagnant. 
Je la médaille offerte par le Do 
minion College of Music.

Mlles Yvonne et JeannetU 
Tremblay, sont les professeurs 
de ces élèves.

Félicitations sincères à tou- 
pour le beau succès remporté.

AU THEATRE
ROBERVAL et DOLBEAU

La semaine prochaine mardi 
et mercredi à Dolbeau et jeudi à 
Roberval: Grand programme 
double: "LES ROSES NOIRES’ 
et "SEA DEVILS”.

AUTO NEUVE A VENBRE
Une automobile “Dodge 1937” 

complètement neuve à vendre à 
prix réduit et à bonnes condi­
tions. S'adresser à:
LEONCE BOIVIN, Dolbeau

NOTES SOCIALES
—Les Docteurs et Mesdames 

H. Pinault et J.-E. Gagnon, (U 
Roberval, sont de retour d'un 
voyage, en automobile, aux 
Etats-Unis. Ils se sont rendus 
jusqu’à Albany, New-York et 
visitèrent en revenant, Saratoga 
Springs, ville fameuse par son 
établissement thermal ; au-s 
F*acide Lake et Saranac Lake 
renommé pour son fameux Sa­
natorium, situé à 1,700 pieds 
d’altitude dans les Adirondaks

—M. Herménégilde Lachance 
de St-Prime, est venu à Rober­
val, par affaires, hier.

MM. Léonce Lévesque, notai­
re et Georges Potvin, avoeni 
sont de retour d’un voyage d'af­
faires, à Québec et Montréal, en 
automobile.

Mlle Marguerite Bilodeau, est 
actuellement en promenade à 
Roberval, chez sa soeur, Mme 
Errol Lindsay.

M. et Mme Homer Milot, qui 
sont venus à Roberval, pour le 
mariage de leur fils avec Mlle 
Thérèse Boily, sont retournés à 
Pont Rouge.

M. Raoul Boivin, de cette ville, 
est allé à Québec, cette semaine, 
oii son épouse est à l’hôpital et 
dont l’état de santé ne s’améliore 
pas beaucoup. L’extrême faibles­
se dans laquelle elle se trouve re­
tarde une intervention chirurgi­
en! qui lui est nécessaire.

Les funérailles de Madame Jo­
seph Girard, née Anne-Marie 
Brassard, décédée la semaine 
dernière, à Québec, à l’âge de 32 
ans, ont eu lieu samedi dernier, 
le 29 mai, dans l’église Notre- 
Dame de Roberval, parmi une 
assistance nombreuse de parents 
ot amis.

La levée du corps fut faite 
par M. l’abbé J.-A. Bourgoing, 
curé de la paroisse, lequel chan- 
■ta aussi le service.

La chorale de la paroisse a 
rendu la messe des morts en 
grégorien.

Elle laisse dans le deuil, son 
époux, deux enfants Gaëtane et 
Gisèle; son père et sa mère, M. 
et Mme François Brassard, de 
Roberval, plusieurs frères et 
soeurs, beaux frères et belles 
soeurs.

Les porteurs étaient MM. A- 
délard Girard, beau-frère de la 
défunte: Aimé Girard, cousin, 
Donat et Louis-Joseph Brassard, 
frères de la défunte. La croix 
était portée par M. Eugène Ber­
geron. beau-frère.

Nous réitérons à la famille 
nos plus vives sympathies.

Nous publions ci-dessous la 
liste des témoignages de sym­
pathies reçues par la famille:-

Bouquets spirituels: La famil- 
rnille Joseph Gagnon, M. et Mme 
Rodolphe Leclerc, Mme Henri 
Duperré. Famille Adélard Gi­
rard, Famille Alfred Boivin. M. 
et Mme Ludger Mailloux, M. et 
Mme Raoul Juneau; Famille 
François Brassard, de Roberval.

Sympathies: M. et Mme Leo­
nidas Laroche, Famille Alfred 
Larouche, Famille Adélard Gi­
rard MM. et Mmes J.-Donat Le­
clerc, Alfred Blackburn, Jules- 
H. Leclerc, Philippe Pelletier.

REMERCIEMENTS
POUR SYMPATHIES

M. Joseph Girard, Les Famil­
les Brassard et Girard, remer­
cient bien sincèrement, toutes 
les personnes qui leur ont té­
moigné des sympathies à l’oc­
casion .de la mort de Mme Jo­
seph Girard, soit par bouquets 
spirituels, visites à la chambre 
mortuaire, assistance aux funé­
railles ou de toutes autres ma­
nières.

M

nAVIS
Les membres de la Ligue du 

Sacré-Coeur sont priés de bien 
vouloir occuper les places qui 
leur ont été assignées pour 
l'Heure Sainte du premier ven­
dredi du mois.

Les hommes et les jeunes gens 
qui n’en font pas partie pourront 
également se joindre à eux.

NAISSANCES
A ROBERVAL

PAROISSE NOTRE-DAME
Le 1er juin — Joseph-Roch- 

Mario, fils de M. et Mme Donat 
Gaudreault, née Jeannette Aubé. 
Parrain et marraine: M. et Mme 
Arthur Gaudreault, grand’s pa­
rents de l’enfant.

Le 2 juin — Mariette-Denise- 
Renée, fille de M. et Mme Philip­
pe Côté, née Alice Boudreauît. 
Parrain: M. Gérard Côté, cousin 
de l’enfant; marraine: Mlle Ma­
riette Simard.

MAISON A VENDRE
Maison, avec grand terrain, 

située sur la rue Pilote, à vendre 
à bonnes conditions et bon mar­
ché. Ancienne résidence de M. 
Adjutor Bouchard. Pour infor­
mations, s’adresser à

THS-LS BOUCHARD 
Agent. ROBERVAL

UNE AUBAINE !
2 belles boîtes de papier à 

lettre, contenant chacune 12 en­
veloppes et 12 feuilles de pa­
pier, soit: 24 enveloppes et 24 
feuilles de papier de belle quali- 
fé pour 15 cents. Par malle ajou­
ter 5 cents.

“LE COLON”, Roberval, .
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t rat ion d« tels traitements. Et 
ce qui est plus grave, c’est qu’il 
n’est pas de remède à ide telles 
suites désastreuses. Le domma­
ge fait, il est irréparable”.

Il y a quelques années, plu­
sieurs exploitants de tels “sys­
tèmes” étaient établis à Mon­
tréal, déguisés sous le nom d’ins­
tituts dermiques, méthode-ci ou 
méthode-ça. Je ne sais s’il en 

.existe encore, mais j’en doute 
fort, car j’en aurais sûrement 
entendu parler. Il se peut fort 
que le collège des médecins soit 
intervenu pour protéger la san­
té des gens! Cependant, on m’a 
signalé des traitements nou­
veaux au moyen des rayons inof­
fensifs” récemment découverts.

V-'

Vogue
s . est en

' vogue
CIGARETTES

le paquet
ue signifie Wk leur

La colonne de beauté
dirigée par

Cousine Blanche
Diplômée de T Université ie Besuli 

de Paris

mes—et heureusement pour les 
charlatans qui donnent de tels 

I traitement — les cicatrices, les 
! ulcères et l’atrophie des chairs 
I ne commencent à paraître que 
! plusieurs mois, et parfois même 
I un an ou plus, après l'adminis-

Le fait est que si vous examinez 
les appareils dont on se sert 
vous n’y verrez pas les tubes à 
rayons-X. Vous ne les verrez 
pas, mais peut-être les trouve­
riez-vous si vous faisiez ouvrii 
les boîtes ou cabinets dont sr 
servent les charlatans qui ex­
ploitent la crédulité féminine 
Méfiez-vous des traitements au 
moyen de rayon lumineux qu’on 
pourrait vous proposer. Ils dé­
truisent réellement les poils 
inopportuns—mais prenez garde 
qu'en voulant vous débarrasser 
de quelques poils superflus, vous 
jie soyez condamnée à passer le 
l’este de votre vie avec un visa­
ge tacheté de bleu, abîmé par 
des cicatrices de brûlures, ridé 
comme une pomme cuite — ou 
pis encore, que vous constatiez 
le développement d'un cancer là 
ou n'existait autrefois qu’une 
légère floraison de poils qui é- 
taient disgracieux peut - être 
mais sûrement moins que le se­
ront les cicatrices que laissera 
une opération pour le cancer! 

------------o--------
INSPECTEURS

A L’OEUVRE

A/cru&ùjz^-pcU 
D ACHETER AUJOURDHUI 

LE N0V0R0 DU 
DR.PIERRE

M«*<Ih amrnl Stoma<
( h<*/ volrr a^rnt

Ou «I < nvovri $ I OO ,\

I >K l*M f H I A H R M > \ s< iN' tu

pour hmili-illc »lr
I l once* 'valeur $1.20

Les canadiens le préfèrent

THÉ ..
km « * a *• an

de la province une équipe de dix 
inspecteurs qui, sous la direction 
de l'inspecteur en chef P. Lagloi- 
re, verront à l’application du dé­
cret de quarantaine pour la Py- 
rale du maïs qui exige la des­
truction et l’enfouissement de 
tous les déchets de la récolte de 
1936. Le nettoyage doit être fait 
avant le premier juin.

Pour accélérer et intensifier 
le travail d’inspection, plusieurs 
municipalités des comtés de Mis- 
sisquoi et de Rouville ont dési 
gué des inspecteurs locaux. C'est 
une excellente forme de coopé 
ration et il convient de souli 
gner la belle initiative prise par 
ces conseils municipaux qui se 
sont rendus compte qu’en agis 
saut ainsi ils travaillaient diroc 
tement au profit des contribua 
blés. Il est à souhaiter que l’on 
trouve, dans toute la zone 
maïs, des conseillers aussi bien 
disposés et comprenant auss 
bien la situation.

SALAM
VOICI VOTRE

GMIAHTK
ptlHTUM'OO^UM 

SUR CMP

Y*.• »*»x*.*. * •‘l

Le directeur du service 
protection des Plantes vient
dépêcher vers le centre et l’ouest jours désagréables.

Le ministre vient d’adresser 
à tous les curés de la zone en 
quarantaine une circulaire le? 
invitant à attirer l’attention 
leurs ouailles sur l'importance 

de nettoyer les champs afin de 
de lacontrôler efficacement la pyrate 

deet d’éviter des poursuites tou-

k L
U ERDAIS GÛMISSÂÜGE 11

DANGER DE LA DESTEIT- 
T10N DES POILS FOLLETS , 

PAR LES RAYONS-X
On peut réellement détruire | 

les poils follets par les Rayons-J 
X, le malheur est que trop sou-1 
vent les rayons qui détruisent : 
les poils inopportuns affectent i 
La chair ou tout au moins la ] .au ^ 
—il en résulte des décoloration.' 
des brûlures, bien pires, comme 
apparence, que le duvet qu’on a : 
voulu détruire.

“De tous les crimes perpétré-' 
contre la femme”, disent les au­
teurs de “Cent millions de co-11

ANTAUjjNE
Maux deTête 

Rhumes 
La Grippe 

Douleurs
soulagés promptemont 
par les Capsules Ant- 
algine. Faciles à pren- 

re.Ayez-en toujours 
une boite à la

EnVente Partout 2!)

bayes” “il n’en est pas de pir 
que la recommandation de l'u­
sage des rayons-X comme moy n 
de détruire les poils follets. De- 
centaines. voire des milliers de 
femmes, victimes de ces traite­
ments, vivront de nombreuse- 
années avec des membres dessé­
chés, des joues ridées, parce qu 
leur chair même a été atrophr 
par las rayons caustiques. 11 en; 
est d'autres qui. au cours de-- 

! années qui suivront l'adminis-j 
; t rat ion d'un tel traitement, se-j 
| ront victimes d'une affliction en- 
|core plus grande—le cane-, r dans ; 
les régions qui ont été traitées. | 

{Malh ureu.-em-nt pour les victi-

"Depuis plusieurs années je travaillais dans un pa­
rafe lorsque ie me suis trouvé déprimé. Je n'avais pas 
d'appetn et l'étais abruti. Un jour, à mon ouvrage, j'ai 
perdu connaissance. Mon patron me conseila un repos 
de quelques semaines, ce qui ne taisait pas mon affaire. 
Ma femme qui avait déià employé les PI LU LES ROU­
GES me conseilla les PILULES MORO. Je me suis 
empressé de m'en procurer, afin de me rétablir aussitôt 
que possible parce que ie tenais beaucoup à travailler. 
A près trot:; boites, i’at nu constater une amélioration : 
i'at continué d'en prendre pendant quelque temps et ie 
certifie que ce tonique m’a fait un bien immense. Je cer­
tifie n'avoir reçu aucune remuneration pour le témoignage 
ci-dessus ni aucune promesse de recevoir quoi que ce soit 
en argent ou autrement, directement ou indirectement : 
en donnant ce témoignage, ie le fats dans le seul but de 
rendre service à des hommes malades comme ie l'ai été".

(Signé) — V/ILL1E ST-ONGE.
1400. Beaubien. MONTREAL 

Témoin (Signé)—LAURETTE SICARD

LE PLUS GRAND 
ORGANE DU CORPS
Ses fonctions sont si nombreuse» 

que »on dérangement entraîne 
une foule de maux.

Oui! C’est votre foie qui affecte votre ny.i- 
tèrne digestif. Il affecte aussi les reins, le 
nanti, la peau, N s muscles, les intestins et 
certaines Claudes—y compris celles de la 
reproduction. S’il est paresseux, vous pou- 
ver souffrir de maux de tête, de nausée, 
d'indigestion, de constipation, de maux de 
dos, de peau jaune et d'autres maux. 
Garder alors votre foie actif. Employer les 
Fruit-a-tlves, le fameux remède qui con­
tient îles extraits de fruits et d’herbes— qui 
s'associe ii la nature pour stimuler le foie, 
la juste production de hile. Les Fruit-a- 
tlves nettoient tout le système. Leurs 
effets toniques aident à redonner de la vie 
et de l'énergie. Commencez à prendre des 
Fruit-a-ti>es aujourd'hui.

FRUIT-A-TIVES

Messieurs, si nous attirons particulièrement votre attention sur le fait que 
St-Onge a peruu connaissance à son ouvrage, c’est pour vous montrer 

jusqu où peut ?Jler 1 épuisement général. Quand vous éprouvez des 
malaises tels que : fatigue habituelle, manque d’oppétii, faiblesse, 
nervosité, douleurs de dos ou de reins (dues à l’épuisement) prenez 
les PiLULES MG LO; vous en avez besoin peur refaire vos forces 
et votre santé.

Par la poste : 50c la boîte ou 3. $1.25

bx-i?Es

Ck Médicale Moro, 1566,

i
rue S.-Denis, Montréal.

66

® © ô pour le » 99

UNE des meilleures choses au sujet de la 
t{iialitt! Chevrolet—est la manière dont 

elle réduit vos frais d’essence, d'huile et 
d'entretien, et assure une plus grande valeur 
de revente.
La fabrication du moteur à soupapes en tête 
de Chevrolet, par exemple, vous épargne 
jusqu'à 10%-sur l’entretien. Et les genoux 
mécaniques, sur les modèles Master de luxe, 
Vous épargnent des dollars sur le “serrage” 
—parce qu’ils protègent l’auto aussi bien (pie 
les passagers contre les chocs dans les muu-

economique
vais chemins. Les carrosseries Fisher mona- 
cier ù toit-tourelle sont solidement construites 
pour durer sans qu’il s’y produise de bruits 
ennuyeux.
Depuis les freins hydrauliques perfectionnés 
jusqu’à la ventilation Fisher sans courants 
d'air, vous trouvez tine qualité inhérente 
dans ce produit de sûreté renommée! Voyez 
le nouveau Chevrolet . . . cotiduiscz-lc vous- 
même . . . écoutez ce qu’en disent ses pro­
priétaires ... et vous ne serez jamais satisfait 
de moins!

cm. 745

C-I77BF

IISIS
CREAM  

n«c am «a* . . ^
Mtittc(nui

Souvenez-vous que Seule la Peinture de Qualité
peut PROTEGER VOTRE HABITfïïlON

Il est profitable d'employer une peinture de qualité—et la 
qualité est. garantie par écrit quand vous achetez la Pein­
ture 100% Pure Martin-Senour. Nul produit adultéré 
entre dans la préparation de cette peinture supérieure.
La base de blanc de plomb et d'oxyde de zinc purs vous 
offre une protection durable, un embellissement qui ne 
se fane pas, et elle couvre économiquement.

EMAIL MULTI-USE
Email qui s’applique facilement—sèche rapide­
ment—avec un haut lustre. Bon à l’intérieur 
comme à l’extérieur. 26 splendides nuances, 
plus le fini révolutionnaire “Crystal Clear”.

IL EST PROFITABLE D'EMPLOYER LA
PEINTURE !00%PURE,VERNIS 4.EMAUX

MARTIN-SENOUR
VICTOR BOUTET 

Roberval, (lut*.

Cartes Professionnelles

GEORGES POTVIN, B.A..LL.L.
AVOCAT ET PROCUItEUn 

ROBERVAL, — P. Qué.
Bureau en face du Palais de Justice (Edifice Mme J.-EIz. Fortin) 

Bureau à DOLBEAU : le jeudi de chaque semaine.

Bureau: Haut du magasin J.-E. Potvin

CYRILLE POTVIN, B.A., LL.L.
AVOCAT ET PROCUREUR

PRIX DEPUIS 
$

Coupé J'affaire j Matter J 2 
places, livré J l'usine, 
Oshaua. Taxes du gouverne- 
mens, licence es fret d coût 
additionnel. (Prix tujeti à 
changer sam avit.) Paiements 
mensuels adaptés à votre 
bourse suivant te mode 
General Motors de paie­

ments è termes.

Côté, Boivin & Cic, Inc., ROBERVAL 
Côté, Boivin Auto Service, Inc. CHICOUTIMI 
J.-C. Hudon, METABETCHOUAN

ROBERVAL,

LEONCE LEVESQUE, Notaire 
B. A. LL. L. 

ROBERVAL, P. Q.
Bureau à DOLBEAU: le JEUDI de 

chaque semaine.

P. Qué.

W.HYDOLA GIRARD 
Avocat

Bureau en face de Côté, Boivin & Cic
ROBERVAL, P. Q.

ERROL LINDSAY 
Notaire

ROBERVAL, P. Q.

JOS.-ALFRED DION 
Avocat

Bureau dans l’Ilôtel de Ville
ROBERVAL, P. Q.

BERGERON & BERGERON
Avocats et Procureurs 

ROBERVAL, P. Q.

ARMAND SYLVESTRE, C. R. 
Avocat

ROBERVAL, P. Q.

ARMAND BOILY, LL. L.
Avocat

ROBERVAL, P. Q.

Gagnon & Frères de Boberval, Limitée
Manufacturiers de Portes et Chassis 
Propriétaires de Moulins à scie

Marchands de bois de sciage de toutes sortes 

lattes, bardeaux, etc.
Commande! par la malle exécutées promptement

Rue Paradis, ROBERVAL
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Ordre et parcours de la grande procession du 6 Juin à Jonquière
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Excursions de chemin
de fer pour le congrès

i ’ ------------------ \
DIMANCHE LE 6 JUIN. —HEURE AVANCEE

1. —Deux trains spéciaux de sept voitures chacun se­
ront organisés de Chicoutimi à Jonquière et retour comme 
suit.

Premier / i Second
Dép. Chicoutimi 2.15 h. p.m. ! ' 3.45 h. p.m.
Dép. Jonquière 11.00 h. p.m. 12.30 h. a.m.

Les dix voitures du Roberval-Saguenay Railway se­
ront attachées au premier spécial lors de son passage à 
Arvida ; au retour, ces voitures seront attelées au premier 
spécial de Jonquière et détachées à Arvida.

2. —Des prix spéciaux seront autorisés sur les trains 
réguliers de Québec les vendredi et samedi 4 et 5 juin pro- 
chdn.

3. —Un train spécial de seize voitures sera organisé 
de Dolbeau à Jonquière d’après l’itinéraire indiqué plus 
bas.

4. —Le train régulier du dimanche soir ne pourra pas
être retardé. t

5. —Nous indiquons Ylieure avancée.
6. —Un enfant de moins de 12 ans ne paye qu’un de­

mi-billet, plus 5 sous.
Deux trains spéciaux Chicoutimi-Jonquière et retour.

Premier Second (Prix aller
? " et retour)

Dép. Chicoutimi 2.15 p.m. 3.45 p.m. | $0.40
Dép. Jonquière 11.00 p.m. 12.30 a.m. ’ “

Train spécial Dolbeau-Jonquière et retour
Prix

/ Heure avancée (aller et retour)
Dép.

ORDRE DE U
PROCESSION

Ar.

Dolbeau / 12.30 p.m. , $2.10
L’Afrique t 12.38 “ 4 ] i Ü 2.00
Albanel f 12.48 “ i «î ! M 1.90
Ruisseau Clair ) 12.51 “ I * ! 1.90
Normandin * 12.58 “ K î r i.8o
La Doré r i.i5 “ i i t i. 1.60
St-Félicien l 1.24 “ f # 1 î 1.60
St-Prime £ 1.42 “ f ? * * 1.40
Pointe-Bleue f 1.54 “ \ ! f l 1.30
Roberval 1.56 “ s 1 > i 1.20
Val-Jalbert 2.06 “ | ï JH 1.10
Chambord 2.00 “ V t * * 1.00
Desbiens 2.13 “ " ? i ' i .90
Métabetchouan 2.21 “ * Y ( ^ .80
St-Gédéon 2.30 “ « 11» r .70
Hébertville ^ 2.45 “ * V» ’ .50
Saguenay Power 2.51 “ 4 : t ^ .50
La Barre ! 2.55 “ ’» \ t .50
Larouche 3.02 “ * M H .40
Moquin / 3.10 “ A ? % •40
Samson * 3.15 “ m * * .40
Jonquière ? , 3.45 « M V I 1 IlA w
Jonquière „ 11.30 p.m, f J ». r . . .

Ordre des Groupes dans la 
procession (disposé d’après les 
populations de chaque paroisse. 
Chaque groupe marchant six de 
front, trois de chaque côté, es­
pace au milieu).
1— St-Dominique jdô Jonquière
2— Quai des Eboulements
3— St-Gabriel-Lallemand
4— Ste-Rose-du-N ord
5— Notre-Dame du Lac des Ha­

bitants
G—St-Firmin
7— St-Jean-Vianney de Shipshaw
8— St-Bernard
9— Portneuf
10— St-Ludger de Milot
11— St-Placide
12— St-Gérard Magella (Larou- 

che)
13— St-Edouard de Péribonka
14— St-Honri de Taillon
15— Ste-Monique de Honfleur
16— St-Emilien (Desbiens)
17— St-Augustin (Dalmas)
18— St-François-d’Assise (Petit- 

Saguenay
19— Pointe-Bleue
20— St-André
21— St-Charles-Borromée
22— St-Félix-d’Otis
23— Ste-Hedwidge
24— St-Stanislas
26—St-Jean-l’EvangélLste (Can­

ton Bégin)
26— St-Philippe (Chûte Nairn)
27— Ste-Croix de Tadoussac
28— Notre-Dame de Lourdes 

(Girardville)
29— Ile-aux-Coudres
30— L’Anse-St-Jean
31— Les Bergeronnes
32— St-Thomas-Didyme
33— St-François de Sales (De- 

quen)
34— L’Ascension (Langlais)
35— St-Léon de Chicoutimi
36— St-Eugène d’Argentanay

37— La Petite Rivière St-Fran- 
çois

38— Ste-Croix du Lac à la Croix
39— Notre-Dame de La Doré
40— St-Fidèle
41— St-Méthode
42— St-Hilarion
43— St-Irénée
44— St-Nazaire
45— Sacré-Cœur de Jésus
46— Notre-Dame de La ter ri ère
47— St-Wilbrod (Station d’Hé- 

bertville)
4 8—St-Paul-du-N ord
49— St-Urbain
50— Pointe-au-Pic
51— St-Bruno
52— Les Escoumains
53— Arvida
54— St-Fulgence ou Anse-au- 

Foin
55— St-Ambroise
56— St-Thomas d’Aquin (Lac- 

Bouchette
57— Ste-Jeanne d’Arc
58— St-Gédéon
59— Ste-Agnès
60— St-Louis de Chambord
61— St-Honoré (Martel)
62— Les Eboulements
63— Ste-Lucie d’Albanel
64— St-Cœur de Marie
65— St-Prime
66— St-Siméon .et Baiedes-Ro- 

chers
67— St-Michel de Mistassini
68— St-Jean-de-Brébeuf
69— Robervat
70— Ste-Anne de Chicoutimi
71— Dolbeau
72— Port-Alfred
73— Notre-Dame d’Hébertville
74— St-Alexis de la Grande- 

Baie
75— St-Jérôme de Métabet- 

chouan
76— St-Cyrille de Normandin
77— St-Alphonse de Bagotville
78— St-FéLiciem
79— Baie St-Paul
80— Sacré-Cœur du Bassin 

(Chicoutimi-Ouest)
81— St-Etienne de La Mal baie

82— Ste-Famille de Kénogami
83— St-Joseph d’Alma
84— St-François-Xavier (Cathé­

drale de Chicoutimi)

PROGRAMME GERERAI 
DU CONGRES

Les 3, 4 et 5 juin, dans toutes 
les paroisses du diocèsee, tridu- 
um préparatoire au congrès.

Consécration des familles au 
Sacré-Coeur, le 4 juin. Cette 
consécration des familles se fe­
ra à 6 heures, au son de la cloche 
paroissiale.

Consécration des paroisses le 
5 juin à la cérémonie du soir.

Dimanche, 6 juin, communion 
générale dans les paroisses.

Le congrès à Jonquière
A 6, 7 et S heures, messes et 

communion générale des enfants 
des écoles.

A 10h.30, grand’messe solen­
nelle en plein air. S. Excellence 
assistera au trône.

A 3h., à l’hôtel de ville, éta­
blissement de la fédération dio­
césaine des Ligues du Sacré- 
Coeur.

A 6 heures, procession solen­
nelle.

N. B.—S’il pleut, le congrès 
se tiendra le lendemain.
EXCURSION0

POUR JONQUIERE
LE G JUIN PROCHAIN

Taux spéciaux de Lac Bouchette et de Bilodeau, 
dimanche le 6 juin:

A Jonquière et retour A Chicoutimi et retour 
De Lac Bouchette $1.20 $1.40
De Bilodeau 1-10 J-^O ,

Les voyageurs monteront à l’aller à bord du train 
No 163 passant au Lac Bouchette à 6.05 h. a. m. (heure 
avancée) et à Bilodeau à 6.14 h. a. m. (heure avancée).

Train spécial Bagotville-Jonquière et retour
Prix aller et retour

Dép. Bagotville 2.45 p.m. (h. av.) $0.75
Dép. Jomjuière IL00 <« «<

Un train excursion quittera 
Dolbeau, le 6 juin prochain vers 
midi et demi pour se rendre à 
Jonquière, à l’occasion du Con­
grès diocésain des Ligues du Sa­
cré-Coeur.

Il arrêtera à toutes les sta­
tions intermédiaires. Nous don­
nerons plus de détail la semaine 
prochaine.

(ônAtwt} SAINE

TSébL*

SAVOX BABYS OWN
/ ‘K. lll. lt ' /!< I. : / l.'< . ' /I- H ‘ 1"1H

Lettre du Maire de Jonquière
Jonquière, le 1er juin 1937.

Mes chers Concitoyens,
La Ville de Jonquière aura l’insigne honneur de rece­

voir un grand nombre de visiteurs, dimanche prochain, 
le 6 juin, à l’occasion de la fondation de la Fédération dio­
césaine des Ligues du Sacré Cœur; je souhaite donc à ce 
grand évènement religieux un succès complet à tous 
points de vue.

En conséquence, je demande donc à tous mes conci­
toyens de bien suivre les directives des autorités religieu­
ses et du Comité d’organisation de la Fête pour ce qui est 
de l’ordre parfait à garder toute la journée du 6 juin, de 
la courtoisie et bonne hospitalité à exercer envers les é- 
trangers qui seront parmi nous ce jour-<là.

Il faut qu’on parte de Jonquière, non seulement avec 
un religieux souvenir du congrès; mais avec un agréable 
souvenir de la bonne population de notre ville.

A tout ce qui a été demandé par qui de droit, je me 
permets d’ajouter, ou plutôt de répéter quelques recom­
mandations à nos administrés.

Prière de faire une décoration générale dans toute 
la Ville, même si votre demeure n’est pas sur le parcours 
de la procession, prière d’illuminer chacune de vos mai­
sons et édifices commerciaux le 6 juin au soir jusqu’à mi­
nuit.

Je prends la liberté de demander à nos visiteurs de 
vouloir bien et tous accepter de bonne grâce les règle­
ments spéciaux de la circulation et stationnement des ma­
chines édictés pour cette circonstance; on comprendra que 
c’est absolument nécessaire pour le bon ordre et la protec­
tion du public.

A tous, une franche et cordiale bienvenue, et grand 
succès spirituel et temporel au congrès du Sacré Cœur à 
Jonquière.

Votre bien humble serviteur, . v h
J.-E. BERGERON 

Maire

TABAC... CIGARES... 
TABAC...

Prix la 1b.
Havane S. L.............................. 13
Grand Rouge.............................13
Grand Bleu............................... 14
Grand Rouge étendu..............15
Havane étendu..........................15
Petit Havane doux...................13
Petit Rouge.............................. 13
Belgique .................................. 18
Haubourg ................................ 18
Parfum d’Italie....................... 22
Rose Quesnel........................... 20
Quesnel pur.............................. 80
Petit Canadien pur................. 30
Spécial feuilles mélangées... 10

Feuilles libres......................07
CIGARES doux et arômés
LATEST HIT,......................
Boite 50 cigares..................1.30
VIRGINIA BLEND à ciga­
rette, prix la 1b malle payée 1.00 

Tous ces tabacs et cigares ga­
rantis de la plus haute qualité.
SATISFACTION ou ARGENT 

REMIS.
10Co alloué pour commande de 

100 Ibs ou plus.
L'argent doit accompagner la 

commande ou l’envoi sera C.O.D.
Adressez : *

J.-R. GAREAU,
St-Roch de l’Achifan, qui, }
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SE DECHAUSSAIT 
CINQ FOIS PAR JOUR

Souffrit de rhumatisme 
pendant vingt ans

Imaginez-vous un peu la vi 
de cette femme pendant vingt 
ans — changeant de chaussures 
plusieurs fois par jour dans le 
vain espoir d'adoucir les dou­
leurs rhumatismales qui la fai­
saient souffrir sans cesse. Et 
imaginez ensuite sa joie quand 
elle s’aperçut que Kruschen^ la 
soulageait du rhumatisme. ^ oi- 
ci ce qu’elle écrit

“J'ai pris les Sels Kruschen 
pondant quatre années. Les 
vingt années précédentes, mes 
pieds me faisaient tellement 
souffrir que parfois je changeais 
de chaussures cinq fois par jour 
et souvent j'étais forcée de me 
déchausser et de m’asseoir tant 
la douleur était intense. Aujour­
d’hui, je puis porter les mêmes 
chaussures tout le jour, sans 
malaise. Je ne louangerai jamais 
trop les Sels Kruschen. Seuls 
ceux qui ont eu des pieds endo­
loris pendant des années peuvent 
comprendre ce que c’est que 
sentir à son aise." (Mme) E. A.

Souvent le rhumatisme pro­
vient de dépôts d'acide uriqiu 
dans les articulations. Les Sels 
Kruschen contiennent deux in­
grédients—du sodium et du po­
tassium— qui sont d'excellent- 
solvants de l'acide urique.

LE POINT
D’INTEPROGATION

par l’abbé Y. Germain, 6S0 bis. 
Chemin Ste-Foy, Québec. $1.05 

Franco.

RENSEIGNEMENTS d'une ME­
RE CHRETIENNE A SA FIL­
LE DE DIX-H ITT ANS.

POUR POUVOIR PARLER . .
Chère Madame,

N’est-ce pas que souvent vous 
auriez souhaité d'avoir sous la 
main et de pouvoir prêter, en 
toute sécurité surnaturelle, à 
telle jeune personne dont vous 
aviez sondé les besoins, ou qui 
vous en avait fait la confiden­
ce. un précis.... présentable, du 
mystère de la génération hu­
maine et des questions connex­
es? Vous vouliez éclairer, vous 
vouliez orienter. I! vous man­
quait l'instrument adéquat.

Ou bien alors vous vous im­
posiez quand même la tâche, ou 
bien, embarrassée, vous vous en plus utile sans dont

remettiez à d’autres de ce qui 
d’abord vous était apparu com­
me un devoir. Ainsi négligiez- 
vous parfois votre tâche d'édu­
catrice. Pourquoi se le cacher' 
un ne fait qu’à peu près, dans 
les familles et dans les couvents 
la préparation soit au saint état 
du mariage, soit au voeu de per­
pétuelle chasteté Sans noir: 
vieux fond de jansénisme, pour­
tant, cela vous paraîtrait tout 
simple. Et cet effort de simpli­
cité chrétienne, je viens de Ici 
tenter. .. tenté moi-même pai I 
la perspective de soulager, dan- 
un travail éminemment délicat, 
les prêtres du ministère, les au­
môniers. les mères de famille 
les maîtresses des novices, le- 
dircctrices de pensionnats, les 
gardes-malades et les institut vi­
ces. La personne qui aura lu cot­
te initiation aura subi un trai­
tement indélibilo: elle sera dé­
sormais forcée d’envisag t tou­
tes les matières sexuelles du 
point de vue surnaturel. Vou­
voyez tout de suite l'avantage. 
Trouverai-je chez les mères de 
famille, chez toutes les éduca­
trices, l'accueil indispensable ; 
pareille initiative? Je le souhai-j 
ternis pour une moralisation plus 
efficace de notre jeunesse: je loi 
souhaiterais, parce qu’il y a. a-, 
près toute impression... typo­
graphique, un imprimeur à pa- j 
ver. et qu'au delà du plaisir d 
voir un livre imprimé, il y a tou- j 
jours, au Canada, du moins, l'an- ! 
goisse de se t rouver seul à 1 ! 
trouver opportun, utile, voir- in-1 
dispensable.

Chère madame, ne donnerez- 
vous pas, tout de suite, votre 
commande accompagnée de son | 
montant? C'est $1.05 franco.

Il y a 22$ pages dont 2.5 hon­
nêtes illustrations hors texte. | 
Gravures, typographie, rédaeti n | 
même devraient vous satisfaire. 
On y a mis beaucoup de soin c | 
Son Eminence le Cardinal Ar­
chevêque de Québec a daigné la j 
couvrir de son Imprimatur.
"l’OINT DTNTE R ROC. AVION". 
est le titre de ce livre. Demande:: ; 
le Point d’interrogation.

Il est en vente dans les princi- j 
pales librairies et chez l'auteur 
qui. respectueusement, vous pré- j 
sente ses hommages. <m s 
met de vous transcrire et 
pendice quelqu- impre 
des lecteurs et lectrices 
première heure:

Un archevêque. — .... 
très opportun. Veuill z m't 
voytr trois autres exempla

Un curé de campagne.— 
citations pour cette oeuvr

r-r.
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AVIS A TOUS LES INTÉRESSÉS
Qui désirent acheter un Monument 

ou Pierre Tombale quelconque
Adressez-vous à “Le Granit, National, Liée’’ 

et vous pourrez vous procurer un monument, 
ou pierre tombale, à votre goût. 500 variétés 
de modèles sont à votre disposition. Tout le 
travail est exécuté avec soin; et le matériel 
est le superbe GRANIT NOIR dont la réputa­
tion n’est plus à faire pour la beauté et la 
qualité.

La Cie “Le Granit National, Ltce”. qui exploite la 
plus Rramlo carrière de granit noir dans l’Amérique 
du Nord; et qui vend seulement aux manufacturiers, 
a décidé de vendre à tous les intéressés de la région 
Lac St-Jean et Chicoutimi au même prix que payent 
les manufacturiers. Donc, aucun compétiteur ne pour­
ra vendre à des prix aussi bas. A vous d’en profiter.

Demandez nos dessins, photographies et 
échantillons qui vous seront envoyés prompte­
ment. Demandez nos prix qui sont à la portée 
de toutes les bourses.

§HÉ!L 
â

; LE GRANIT NATIONAL, Limitée
EUGENE ROD1TAILLE, Directeur-Gérant. ST-JOSEPH D’ALMA Oué| TH S-LS BOUCHARD, Représentant, ROBERVAL, Qué. ’ ^ j
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1S ans. c'est-à-dire à l'époque où mes pé"Vers 7'.ô:e d<
riodes on; qnye.ru. t'étais très faible et j'avais souvent des 
étourdissements et des maux de tête, ainsi que des douleurs 
dans le des. Je ne pouvais plus continuer tues études. Ma 
qrand'mcre avait t'ait i usage des PILULES ROUGES et me 
les recommanda. Je les a: prises pendant quelque temps et 
aujourd'hui. je me très bien. Je les recommande à toutes 
les jeunes filies et femmes faibles ou souffrant des mêmes 
malaises que j'a1 éprouves, le certifie n'avoir reçu aucune

aucune peo­
nies
direelement ou tr.ai.-ectemen;; en donnant ce témoignage.
'e l: is dans le se::! but de rendre service à des femmes mala-
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•uneR fil tes e: femmes faibles eu souffr;
ses que i'a* éprouvés. le ceni fie navoi
ic1 rat ion pour le té me i mare ci-dessus r
? de recc"voir yuoi que ce so: r en argent
‘.emont o u indirecte me:"f ; en donnent ce
■; dans le seul but de re i.drc service à des
un j me je l'ai été".

(Signé)
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4060. rue Dorion. MONTREAL.

s comprendrez, madame, que les bonne-: 
c .v. ier.î à vas jeunes filles, entre 12 et 1S 

travail de la croissance et surmenées par les 
1 du sang soit augmentée. C’est ce que leur 
CLES ROl'GES : elles sont recommandées 
manque d’a! petit, fatigue:', douleurs de dos. 
•Rite, trouilles internes essentiellement fémi- 

V N E ’UE).

Piu:'C3 Rouges, par la poste: 50c la boîte ou 3, $1.25.
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Déménagement
DU SALON DE COIFFURE DE

Madame Henri J I
des Liqueurs

vVEC bonnes;

ean
m HHI

pour les Femmes Pâles et Faibles
( h- Ciii.iàqae FRANCO Américaine Liée, lâT). rue S.-Denis, .Montreal.
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Dans le Bloc voisin de la Com mission 
Au No. 65. rue Sacré-Cœur 
ST-JOSEPH D’ALMA

O ô ©
Madame Jean, assure au public et à ses 

nombreux clients que, dans son nouveau local, 
elle donnera une plus entière satisfaction pour 
tous les genres d’ondulations permanentes.

• O O I

AU SALON DE BARBIER DE
Monsieur HENRI JEAN

Les Messieurs recevront le meilleur service, avec
2 Fauteuils et 2 Barbiers

NOUS GARANTISSONS SATISFACTION

M. et Madame Henri Jean
65, rue Sacré-Cœur 

ST-JOSEPH D’ALMA

aur:z csee.
Un prédicateur de missions.-

I ' renseignes sur 
cou l'­

eus étaient plus 
les choses sexuelles, ib

r mercie Dieu de vous avoir raient moin< risque de s'en ms- 
inspiré d'écrire ce livre. Que i'i- truiiv par expérience. Ce livi 
gnorance sur ce point! Etant; simplifiera grandement 
missionnaire, je suis â même d< .tâche si délicate.”
le constater.

Une personne du monde.—
“Ces questions délicates sont 
traitées d’une façon élevée 

en inspirer le 
et.”

notr
tâche

Un aumônier. — “Je m’occup 
des jeunes filles depuis seize ans 
et je comprends fort bien l’op- 

et de j portunité d'un tel livre. L’igno- 
mamere a en inspirer le plus rance dévore la fleur de notre 
grand respect.” {génération.

Un aumônier jociste.—"Votre Une directrice d’école (Pinfir-
livre it toiH points de vue, pré-1 mières.—“Je crois que cet ou- 
sentation, illustration, t.-xtes ci-ivrage mis entre les mains des 
tés. est des plus opportuns et d ; : gardes-malades, avant leurs étu- 
mieux réussis. Que de préjugés I des d’obstétrique, enrayerait 
malheureux vous ferez tomber.” | chez elles les tendances natura- 

Un aumônier de collège.—“Lailiste et matérialiste, en faisant 
statistique des naissances illé- ressortir l’oeuvre de Dieu dans 
gitimes postule, il est vrai, un lia propagation du genre humain 
catéchisme révisé, mais elle fait J et en relevant au niveau d’un 
aussi penser que si les jeunes ministère sacré le rôle des pa-

mmm.
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Encouragement à nos Jeunes Musiciens.

CONCERT
donné sur Veau par

LA FANFARE DU COLLÈGE

Mardi, 8 juin à 7\ hrs du soir
et patronné par la maison

Côté, Boivin & Cie Inc.
î MARCHANDS EN GROS

J EPICERIES, PROVISIONS, FERRONNERIES
I DISTRIBUTEURS DES AUTOMOBILES
I CHEVROLET, PONTIAC, OLDSMOB1LE, BUICK
1 CAMIONS CHEVROLET, MAPLE-LEAF et G. M. C.
!
I VENEZ APPLAUDIR FOS JEUNES
\

A VENDRE
300 acres de bonne terre, ainsi 

que tous les instruments aratoi­
res; 17 vaches à lait; chevaux; 
etc. Le tout en très bon ordre. 
Belle occasion pour un père de 
famille qui veut établir ses gar­
çons. Le tout près du chemin de 
fer. Pour plus amples détails, 
voyez :

L.-G. POTVIN
Agent d’immeubles, St-Félicien

STIMULE ET RAFRAICHIT

CU

A VENDRE
Un yatch de 24 pi :ds d? lon­

gueur, fond plat, avec cabine 
moteur Chevrolet 4 cylindres, en 
bon ordre. S’adresser à 

Alfred BOUCHARD. 
Marchand ST PRIME

NOUS ACHETONS
toutes sortes de bouteilles vides 
de 26 onces et plus.

Aussi les bouteilles (flasks) de 
la Commission des Liqueurs, de 
10 oz., 13 oz., 20 oz.

J.-R. WELLS & CIE 
Rue Racine, CHICOUTIMI.

rents. Par les gardes-malades 
que ce livre aura préservées et 
guidées, son influence moralisa­
trice s’étendra.”

Une supérieure.—“Je le trou­
ve bon, très instructif pour tou­
te future mère de famille.”

Un curé franco-américain.— 
“Je vous prie de m’en envoyer 
aussitôt que possible quinze 
exemplaires. Je veux le ,'donner 
aux élèves- finissantes de notre 
High School (juin ’36). Toutes 
mes félicitations pour votre cou­
rageuse et éminemment utile 
initiative.”

Une supérieure de couvent.— 
“Je serai heureuse d’en gratifier 
nos finissantes à la distribution 
des prix.” (juin ’36).

Un prédicateur de retraites.— 
“Le prédicateur de notre retrai 
te annuelle m’a parlé avec beau 
coup d’éloges de votre livre. Je 
suis chargé de cours au novi­
ciat. .

Une supérieure d’Ecole Nor­
male.—“. . .Des plus utiles pour 
l’éducateur par la clarté de son 
enseignement et l’esprit surna­
turel qui en résulte.”

Une maîtresse des novices.— 
“Laissez-moi vous dire que je 
crois ce travail appelé à faire 
beaucoup de bien. Je suis de plus 
en plus convaincue qu’il vaut 
mieux savoir ce qui en est que 
d’être réduite à faire des suppo­
sitions, des conjectures, des re­
cherches sur des choses qu’on 
veut savoir tout simplement 
pour les savoir. Dieu vous bé­
nisse, M. l’abbé, pour votre fa­
çon si simple, si claire, si surna­
turelle ide procéder.”

Une religieuse.—“On ne peut 
trouver ni plus large ni plus sé­
vère à la fois. Si une âme que 
je connais bien l’avait lu ni us 
tôi, elle aurait 
inutilement.”

Une religieuse enseignante.— 
“C’est dommage qu’il ne soit pas K 
Paru il y a quelque vingt ans. 
car j’aurais eu intérêt et profil 
i connaître, à seize ans, ce mys­
térieux Point d’interrogation. 
Votre très reconnaissante.”

Pour copie conforme.
V. Germain, pire.

TERRE A VENDRE
A PERIBONKA

Magnifique Ferme à vendre 
située à V/o mille du village de 
Péribonka, ayant 150 acres de 
terre en culture.

A de très bonnes conditions. 
Pour plus de détails, s’adresser 
â J.-E. POTVIN,

Marchand en Gros, Roberval

VOTRE GRAND MENAGE
—Pour votre Grand Ménage 

vous trouverez chez J.-E. POT­
VIN, le plus bel assortiment de 
papiers-tentures (tapisserie) à 
des prix défiant toutes compéti­
tions.

- PEINTURE -
—Pour votre Peinturage, vous 

trouverez chez J.-E. POTVIN, le 
plus bel assortiment de peintu­
re de la marque Brandram-Hen- 
derson Co-, telle que, vernis, é- 
mail et peinture générale, à des 
prix défiant toutes compétitions.

A VENDRE
Terres, Maisons, Emplacements, 
Automobiles neuves et usagées,

Aussi instruments aratoires, 
de secondes mains, en bonnes 
conditions, pour prompt ache­
teur. S’adresser à 
L.-G. POTVIN, ST-FELICIEN

- TAPISSERIE -

PALAIS
*

RfcUVAG*
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VAUT 2 FOIS SON PRIX

N‘EXPERIMENTEZ PAS 
QUAND VOUS 

TEINDREZ EN NOIR
Succès assuré—grâce aux 

Teintures Diamond !

La qualité d’une teinture ne 
peut être jugée que par celle de 
la couleur qu’elle donne. Toutes 
les femmes savent que rien n’est 
plus laid qu’un noir qui n’est pas 
vraiment noir—dont les reflets 
sont verdâtres, violacés, bron­
zés. Ne vous servez que d’une 
teinture qui produira un noir 
uniforme et franc... la Teintu­
re Diamond ! Les Teintures Dia­
mond contiennent une plus 
grande quantité des meilleurs 
colorants à l’aniline. De plus, 
elles sont d’emploi facile—elles 
ne font pas d’écume savonneuse, 
même dans de l’eau dure.

TEINTURES DIAMOND
—FABRICATION CANADIENNE—

A VENDRE

—Vous trouverez au magasin 
J.-E. POTVIN, au-delà de 500 
modèles de Tapisserie, pour tous 
les goûts, à réduction; rivalisant 
avec n’importe lequel catalogue.

Magasin avec grand emplace­
ment à vendre dans le village de 
La Doré. Le tout en très bon or­
dre. Accepterait du roulant pour 
le comptant. Terme facile. Pour 
plus d’informations voyez:

L.-G. POTVIN
Agent d’immeubles, St-Félicien

moins souffert

J. E. POTVIN
Roberval

SI VOUS VOULEZ que VOTRE 
COMMERCE PROGRESSE 

ANNONCEZ DANS VOTRE 
JOURNAL LOCAL. -

GROS
Epicerie, Provisions, 

l'rronnoncs, Vaisselle, 
Matériaux ilo construc- 
ion.—Peinture et Ver 
iis de toutes sortes

RAINS et GRAINES

Vendons les Pneu* 
“ATLAS”

_ „ JwÉreF..., _
,■ ■■. . j... Ijfcnt de In Lampe à 

Air et à Pétrole 
ALADDIN”.
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